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 PORTRAIT DE LA PHOTOGRAPHE 

Joanne Mégré, photographe  
et ornithologue 
Par Michel Desbiens 

L 
a photo de la page couverture est l'œuvre de 

Joanne Mégré. Résidente de Compton, 

Joanne observe les oiseaux depuis une 

bonne quinzaine d'années, mais beaucoup 

plus activement depuis qu'une douce retraite débutée il 

y a quatre ans lui permet de sortir plusieurs fois par 

semaine sur le terrain. Membre de la SLOE tout au 

long des dix dernières années, elle participe à plusieurs 

des activités organisées par l'organisme, bien qu'elle 

ne s'y limite pas et tienne à demeurer pleinement auto-

nome dans ses déplacements en nature. C'est d'ail-

leurs l'attrait de la nature dans toute sa diversité qui la 

pousse à arpenter essentiellement les nombreux sites 

ornithologiques situés autour de Sherbrooke tels que le 

marais Carbonneau, le boisé du Portage et l'étang  

Burbank qui constituent en majeure partie son terrain 

de jeu. Parenthèse : Joanne n'a que de bons mots pour 

l'application Merlin de reconnaissance de chants et de 

cris d'oiseaux qui lui a permis de découvrir quantité de 

nouvelles espèces lors de ses randonnées. 

À l'origine photographe amateure avant d'être ornitho-

logue, quelques cours de photo et l'adhésion à un club 

photo l'ont initiée au maniement de la caméra. Les su-

jets simples qui l'entourent ont toujours été ses thèmes 

de prédilection : animaux, fleurs, sans oublier ses 

quatre petits-enfants qu'elle a abondamment mis en 

images. La passion des oiseaux a naturellement suivi, 

tant pour la « chasse aux images » que pour faciliter 

l'identification ou simplement s'entourer de belles pho-

tos à la maison. Nul besoin de rechercher l'exotisme; 

réaliser une image soignée d'une espèce familière lui 

procure une grande satisfaction. Joanne admet avoir 

un faible pour les canards; quoi de plus magnifique que 

les teintes d'un colvert pour qu'une photographe avertie 

peaufine son sujet. Certaines de ses photos ont d'ail-

leurs déjà été primées à la SLOE. La photo du Harfang 

des neiges en couverture a été réalisée au zoo de 

Granby en février 2019 « par un froid de canard », pré-

cise-t-elle. Un employé du zoo tenait le harfang sur sa 

main gantée, tandis que celui-ci posait en laissant 

échapper de son bec une petite vapeur qui ajoute 

beaucoup de vivacité à l'image. Armée de sa caméra 

Canon 90D munie d'un zoom 150-600 mm, Joanne a 

capté efficacement ce moment dont elle tire, avec rai-

son, une certaine fierté. Félicitations! 

 

 

Joanne Mégré 

© Céline Dion 
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MOT DE LA RÉDACTION 

Coucou l’hiver! 
Par Francine Boisvert 

 

L 
e froid que nous connaissons depuis peu nous 

rappelle que l’hiver est à nos portes. Les oi-

seaux le savent aussi. Plusieurs sont déjà par-

tis pour le Sud et d’autres nous quittent. Qui, 

comme moi, n’a pas envié ceux qui vont passer tout 

l’hiver dans le sud des États-Unis, dans les Caraïbes ou 

même en Amérique du Sud?  

Il serait tentant de prétendre que l’hiver n’est pas la 

meilleure période de l’année pour l’observation des oi-

seaux. Malgré le froid, plusieurs espèces passent l’hiver 

au Québec sans manteau ni chauffage d’appoint.  

L’absence de feuilles dans les arbres facilite grande-

ment leur observation et nous permet de les repérer 

aisément. Comme les oiseaux fréquentent davantage 

les mangeoires en hiver, il est même parfois possible 

de les apercevoir du confort de notre foyer, sans mettre 

le pied dehors. Alors, coucou l’hiver! 

Noah Strycker, dans son livre Birding Without Borders, 

prétend que les ornithologues amateurs entretiendraient 

des superstitions. Ainsi, le jour de l'An, ils aimeraient 

dire que le tout premier oiseau que nous voyons est un 

présage de l'avenir. Quand vous regarderez autour de 

vous le 1er janvier 2023, quel oiseau vous donnera le 

ton pour les 365 prochains jours? 

Vous verrez peut-être un Jaseur 

d’Amérique qui vous assurera une 

année où l’amour et l’amitié se-

ront au rendez-vous. Ou encore le 

Harfang des neiges qui vous ap-

portera une année qui se prêtera 

bien à des rencontres sociales 

pleines de charme. Peut-être que 

ce sera le Pygargue à tête 

blanche qui vous garantira une 

année de grande envergure. Il est 

possible aussi que ce soit une 

Mésange à tête noire qui amène-

ra avec elle une année sujette à 

de nombreux rebondissements 

positifs. Et pourquoi pas un  

Eider à duvet qui proclamera que 

cette année vous sera douce et chaleureuse ou un Ro-

selin pourpré qui fredonnera haut et fort pour vous faire 

savoir que l’année 2023 sera l’une des belles? 

En un mot comme en mille, tous les Jaseurs  

d’Amérique, les Pygargues à tête blanche, les  

Mésanges à tête noire, les Eiders à duvet et les  

Roselins pourprés sont rassemblés pour vous souhaiter 

une année 2023 pleine de bonheur, de joie et de santé. 

D’une seule voix, ils entament un joyeux : Coucou  

l’hiver! 

ERRATUM :  

Une erreur s'est glissée dans le bulletin Le Jaseur de l'au-

tomne 2022, à la page 12. En effet, il a été mentionné que 

la photo représentait une Paruline masquée. Or, il fallait lire 

qu'il s'agissait d'un hybride Paruline triste X Paruline mas-

quée. 
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MOT DE LA PRÉSIDENTE 

 

Par Sylvie Desmeules 

 

B 
onjour membres de la SLOE, 

Il me fait plaisir, à titre de nouvelle présidente 

du conseil d’administration, de vous adresser 

ces quelques mots.  

Le 25 septembre dernier s’est tenue l’assemblée an-

nuelle de votre société. C’est avec fierté que nous 

avons écouté Philippe Rivard, le président sortant, nous 

brosser un tableau des réalisations de l’année  

2021-2022. Je vous invite à prendre connaissance de 

son rapport en page 21 ou sur notre site Web : 

www.sloe.net Quant à notre trésorier André 

Beauchesne, il nous a exposé clairement la situation 

financière de la SLOE, laquelle ferait l’envie de plu-

sieurs organismes. Cette année, les mandats de six 

membres du conseil d’administration venaient à 

échéance. Cinq membres ont accepté de se représen-

ter, ce qui en dit long sur le dynamisme et la bonne en-

tente qui règnent au sein de notre conseil. Je les remer-

cie pour leur implication et leur engagement.  

Notre collègue Serge Mercier a choisi de ne pas sou-

mettre sa candidature à nouveau. C’est à regret que 

nous le voyons quitter son poste. Serge a beaucoup 

apporté à la SLOE. D’abord, il est le créateur de notre 

nouveau logo que nous arborons avec fierté et qui nous 

représente si bien. Il est aussi l’initiateur et le concep-

teur graphique du Guide des 40 sites pour l’observation 

des oiseaux en Estrie, qui est rapidement devenu la 

carte de visite de notre association. En plus de ses ta-

lents de graphiste, Serge a apporté à notre conseil 

d’administration des réflexions justes et pertinentes qui 

ont su nous guider vers les bonnes décisions. C’est 

aussi sans compter ses grandes habiletés en informa-

tique qui nous ont permis d’apprendre à fonctionner en 

mode virtuel. Merci Serge! 

Notre ami Philippe Rivard a choisi de cesser d’agir 

comme président, tout en poursuivant son mandat 

comme administrateur. Je veux le remercier pour le 

vent de fraîcheur qu’il a fait souffler sur notre orga-

nisme. Son ouverture et son esprit d‘équipe ont permis 

à la SLOE d’amorcer un virage important. Merci  

Philippe! Je suis ravie d’avoir collaboré avec toi à titre 

de vice-présidente. 

Cette année, nous accueillons avec enthousiasme deux 

nouveaux membres : Jocelyne Poupart et Alexandre 

Serdakowski. Bienvenue à bord! Ce sera un plaisir de 

travailler avec vous. Notre conseil affiche donc complet. 

Nous ne serons pas trop de dix pour réaliser tous nos 

projets au cours de la prochaine année. 

Joyeux temps des Fêtes à tous et au plaisir de vous 

retrouver en 2023! 

 

 

https://www.sloe.net/blog_sloe/rapport-du-president-2021-2022
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L’OBSERVATION DES OISEAUX DANS LES CANTONS-DE-L’EST 

Le sentier du Massif de Winslow 
Par Alain Perras 

 

Il 
 est de ces destinations qui taraudent l'explora-

teur que je suis et qui nous font espérer, voire 

rêver d’y accéder. Et c'est bien le cas de celle 

que je vous présente cette fois-ci; depuis au 

moins quatre ou cinq ans, je souhaitais y mettre les bot-

tines. Je peux désormais faire un crochet sur ma liste 

de sites à visiter, car le 6 septembre dernier, j'ai pu en-

fin réaliser mon vœu. Mais avant d'aller plus loin, lais-

sez-moi vous expliquer où se situe ce sentier. 

Le Massif de Winslow est le sentier pédestre situé le 

plus au sud du parc national de Frontenac (secteur 

sud). Ce parc est situé aux confins du territoire de la 

SLOE. Une des entrées est localisée sur le chemin des 

Roy à Sainte-Praxède. Ce secteur est tellement à la 

limite de notre région que le tiers supérieur du secteur 

sud, est dans les faits, dans la MRC des Appalaches 

alors que les deux tiers se situent dans celle du Granit. 

Une fois passé le pavillon d'accueil, il faut compter envi-

ron 12 km de chemin gravelé toujours sur le chemin 

principal pour aboutir à l'entrée du sentier où un petit 

stationnement permet à quatre ou cinq voitures de s'y 

garer. 

D'entrée de jeu, il me faut vous confier que la boucle 

n'est pas à la portée de toutes et de tous, même si ce 

n'est pas un défi extrême non plus. C'est que la dis-

tance à parcourir s'élève à plus de 10 km et que le pre-

mier tronçon nous offre l'occasion de valider l'état de 

notre système cardio-respiratoire! En effet, la pente est 

plutôt forte sur une certaine distance, ce qui nous fait 

grimper à 430 m d'altitude et qui nous oblige à prendre 

le temps d'observer la forêt de feuillus qui nous entoure 

tout en reprenant notre souffle. De plus, l'ascension se 

fait au travers de racines et de roches qui rendent 

presque indispensables de bonnes bottes de randon-

née. L'atteinte du sommet nous donne accès à une  

petite trouée dans la végétation qui, malheureusement, 

ne nous récompense pas vraiment des efforts fournis, 

car trop étroite, elle est partiellement obstruée par de la 

végétation de repousse. Au bout de l'autre versant de la 

colline, le sentier débouche sur une jolie petite plage le 

long du lac Thor où quelques tables de pique-nique 

nous permettent de savourer le paysage tout en faisant 

de même avec nos sandwichs! 

Le trajet de retour s'effectue sur un terrain plutôt plat qui 

sert notamment de sentier équestre dont une courte 

section est fréquemment inondée, ce qui renforce l'utili-

té de bottes de randonnées étanches. Au final, mes 

6 h 30 de marche et d'observation ne m'auront permis 

de recenser que 18 espèces, ce qui est un peu déce-

vant pour cette période de début de migration autom-

nale. Était-ce à cause du temps très humide? Néan-

moins, je pense que ce site mérite quand même notre 

attention, car le parc (secteur sud) dans son ensemble 

compte la mention de 140 espèces au fil du temps dont 

certaines sont fort intéressantes : 21 espèces de paru-

lines, Mésangeais du Canada, Gros-becs errants,  

Moucherolles à côtés olive et à ventre jaune,  

Becs-croisés bifasciés et des sapins, Pics à dos noir, 

Tétras du Canada, Autours des palombes et même 

Grues du Canada. Alors, ne boudez pas votre plaisir! 

Pour s'y rendre à partir de Sherbrooke : emprunter la 

route 112 jusqu'à Disraeli, puis tourner sur la 

route 263 Sud jusqu'à l'entrée du parc, juste avant le 

pont de fer. Il est également possible d'emprunter la 

route 108 jusqu’après Saint-Romain et suivre les indica-

tions pour le parc. 

 

PROCHAINE PARUTION 

Printemps 2023 

Date de tombée : 26 janvier  

Faire parvenir votre texte par courriel  

(en pièce jointe) à l’adresse suivante :  

lejaseur2020@gmail.com.  

 

mailto:lejaseur2020@gmail.com
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L’OBSERVATION DES OISEAUX DANS LES CANTONS-DE-L’EST 

Le recensement des oiseaux de Noël 2022 
Par Camille Dufresne 

P 
lusieurs ornithologues attendent avec fébrilité 

la tenue du plus grand recensement d’oi-

seaux en Amérique qui se tiendra le samedi 

17 décembre 2022. Le Recensement des 

oiseaux de Noël (RON) est non seulement une activité 

passionnante, mais il permet aussi de réunir de pré-

cieuses données utiles à la conservation de l'avifaune.  

En effet, cette activité se tient dans les trois Amériques 

depuis 1900. Cette activité a pris naissance en réaction 

à la traditionnelle chasse de Noël très populaire à 

l’époque aux États-Unis. Des équipes de chasseurs 

parcouraient les champs, les bois et les cours d’eau et 

tiraient sans vergogne sur tout ce qui bougeait. L’équipe 

gagnante était celle qui avait amassé le plus de plumes 

et de peaux. Avec 25 équipes et 27 observateurs au 

tout début, on trouve aujourd’hui plus de 70 000 partici-

pants au RON dans près de 3 000 territoires et ce, dans 

les trois Amériques. 

Dans notre région, l’activité est organisée par le Saint -

Francis Valley Naturalists’ Club, en collaboration avec 

la SLOE. Le territoire a été délimité il y a plus de 40 ans 

et couvre une étendue dont le diamètre est de 24 km  

qui englobe Sherbrooke et ses environs jusqu’au ma-

rais de Katevale.  

Le déroulement de la journée est simple. Vous pouvez 

participer seul (je pourrai aussi organiser des équipes 

au besoin) ou en équipe. La coordonnatrice divise le 

territoire entre les différentes équipes inscrites et remet 

à chacune une carte de sa section et des feuillets à 

remplir. Chaque équipe organise alors son trajet de fa-

çon à parcourir tout son secteur dans la journée. Il est 

possible de patrouiller le territoire à pied, en auto, en 

skis, à cheval, comme vous le voulez. Chaque groupe 

peut déterminer le temps qu’il veut consacrer à l’activité 

(quelques heures ou toute la journée). Il est même pos-

sible d’effectuer le recensement à partir de sa rési-

dence, si elle est située dans le territoire. Tous les oi-

seaux observés doivent être identifiés, comptés et ins-

crits sur les feuillets fournis à cet effet. À la fin de la 

journée, chaque équipe compile ses résultats et doit les 

remettre à la coordonnatrice de la SLOE. 

L’inscription est obligatoire auprès de l’un ou l’autre des 

responsables. Communiquer avec madame Camille 

Dufresne, au 819 563-9917 ou par courriel au  

camdu@videotron.ca ou encore avec monsieur Gary 

McCormick 819 563-0210 du Saint-Francis Valley  

Naturalists’ Club. Si vous avez déjà participé, vous re-

cevrez le formulaire par courriel en novembre. 

 

 

 

La température 

nous réserve 

bien des sur-

prises. Au recen-

sement de Noël 

2014, neige au 

sol et une tem-

pérature de 

-14  °C 

 

 

 

Et en 2015,  

une tempéra-

ture de -1  °C et 

une belle jour-

née d’automne 

en chandail 

© Mario Poirier © Jacques Plumet 

mailto:camdu@videotron.ca
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Pour terminer la journée en beauté, en-

fin!!!, il y aura à nouveau le fameux sou-

per (potluck). Selon la formule très ap-

préciée des participants, chacun apporte 

un plat (portion pour quelques per-

sonnes) à son goût pour un repas com-

munautaire à partager. Il peut s’agir d’un 

plat chaud, de sandwiches, salades, 

desserts ou amuse-gueule, fromages, 

etc. selon votre préférence. Vous appor-

tez également vos breuvages ou votre 

boisson (vin ou bière). Il y aura café et 

thé sur place de même que la vaisselle 

et les verres. Le souper se tiendra à 

Lennoxville à partir de 16 h. Je fournirai 

tous les détails aux participants au début 

décembre.  

Les retrouvailles à la fin de la journée sont toujours 

appréciées des participants. Bon travail! 

© Camille Dufresne 
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LES JARDINS D’OISEAUX 

Nouvelles trouvailles pour votre jardin  
d’oiseaux 
Par Camille Dufresne 

À 
 l’approche du temps des Fêtes, j’ai préparé 

ma liste de suggestions d’étrennes et naturel-

lement, j’ai pensé aux oiseaux de mon jardin. 

Voici quelques belles découvertes effectuées 

lors de visites dans des commerces spécialisés ou en 

consultant les sites Web. Vous trouverez des res-

sources jointes à cet article. 

Un anti-écureuil résistant 

Tous cherchent des 

structures solides pour 

suspendre les man-

geoires et l’utilisation 

d’un poteau de bois 

(4 × 4 po) compte par-

mi les meilleures solu-

tions. Mais empêcher 

que les écureuils et les 

ratons laveurs y aient 

accès est un défi. Le 

pare-écureuils de la 

compagnie Erva Tools est à toute épreuve, du moins 

selon plusieurs utilisateurs. Conçu pour se fixer à de 

gros poteaux, il est fait de métal recouvert de peinture 

antirouille et dure plusieurs années. Il doit être placé à 

au moins 1,20 m de hauteur (en tenant compte de 

l’épaisseur de la neige). Son diamètre est de 57 cm et 

son coût est de 45 $. 

Protection contre les intempéries  

Si la nourriture offerte dans les mangeoires est expo-

sée à la pluie ou à la neige, il risque d’y avoir proliféra-

tion de bactéries et de moisissures nuisibles aux oi-

seaux. Pour éviter cela, il est possible d’ajouter un 

dôme au-dessus des mangeoires suspendues; il en 

existe plusieurs modèles sur le marché dont le prix peut 

varier de 40 $ à 100 $. 

Le dôme en plastique est particulièrement recomman-

dé. Il convient de choisir un modèle de bonne qualité et 

durable, sinon il dure à peine une saison, car il peut 

avoir tendance à se fendiller sous l’effet du froid et à 

devenir sec et cassant à force d’être exposé aux 

rayons du soleil. 

Le premier modèle 

mesure 37,5 cm de 

diamètre et s’ajuste 

en hauteur afin de 

protéger la nourriture 

contre les intempéries 

et d’éloigner les gros 

oiseaux indésirables. 

Il comprend une pla-

teforme de 32,5 cm de 

diamètre qui peut servir à offrir des graines, des fruits et 

même des vers de farine. L’utilisation de polycarbonate 

stabilisé rend le plastique très résistant aux rayons ultra-

violets. 

Le second 

dôme est poly-

valent, car il 

peut être instal-

lé au-dessus 

de mangeoires 

de différents 

formats et aus-

si d’un bloc de 

suif. En plus de 

protéger contre 

les intempé-

ries, sa forme 

conique limite l’accès aux écureuils par le haut de la 

mangeoire. Très résistant, il est aussi en polycarbonate. 

Lutter contre la canicule 

Tout comme les humains, les oiseaux sont affectés par 

la chaleur intense. Les bains d'oiseaux, bassins d’eau, 

étangs et fontaines sont alors très populaires auprès de 

l'avifaune fréquentant les jardins. Sans nécessairement 

recourir à des aménagements complexes ou dispen-

dieux, il est possible d’offrir aux oiseaux un moyen de 

se rafraîchir qui s’installe en quelques minutes et de-

mande peu d’entretien. 

 

 

 

© NatureExpert 

© NatureExpert 

© NatureExpert 
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Cette petite fontaine solaire est disponible en ligne, à 

un prix pouvant varier de 30 $ à 70 $. Mon choix 

s’est porté sur un modèle qui s’installe dans n’im-

porte quel récipient d’au moins 3 cm de profondeur 

d’eau. Le panneau solaire, qui est rond et plat, me-

sure 15 cm de diamètre. Il flotte sur l’eau et loge une 

petite pompe située au-dessous.  

 

https://jardinierparesseux.com/2020/05/31/une-

fontaine-solaire-flottante-instantanee/ 

© Michel Pilon 

Ressources 
Voici quelques commerces spécialisés qui offrent un certain choix d’accessoires pour les oiseaux. Ils sont aussi commanditaires 
dans le bulletin Le Jaseur. 
 Quinn, 60 chemin Roy, Magog 
 Au service du cultivateur, 988, rue Wellington Sud, Sherbrooke 
 Clarke et Fils Ltée, 2881, rue Collège, Lennoxville (Sherbrooke) 

 Nature Expert, 5120, rue de Bellechasse, Montréal, site Web : https://nature-expert.ca/fr 

https://jardinierparesseux.com/2020/05/31/une-fontaine-solaire-flottante-instantanee/
https://jardinierparesseux.com/2020/05/31/une-fontaine-solaire-flottante-instantanee/
https://nature-expert.ca/fr
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SOUS LA PLUME DE… 

Une couronne pour Noël 
Par Chantal Quirion  

 

C 
e matin, je me suis éveillée tout excitée à 

l’idée de pouvoir déguster demain une su-

perbe couronne de pain d’oiseau contenant 

graines, beurre d’arachide et gras végétal, 

tout comme celle que nous avions reçue l’an dernier, au 

matin de Noël. Nous, les mésanges, adorons le pain 

d’oiseau! La petite fille à la tuque rouge qui nous l’avait 

apportée, l’avait décorée d’un beau ruban rouge qui 

scintillait comme le givre au soleil lors des grands froids 

d’hiver. Nous savions quand était le grand jour de Noël. 

Nous avions remarqué, à travers les fenêtres, toute l’ac-

tivité qu’il y avait dans la maison de la petite fille, la 

veille de ce grand jour. Il y avait un grand va-et-vient, 

autant à l’intérieur qu’à l’extérieur. On ajoutait même un 

sapin sans racines sur la neige et on le décorait de 

toutes sortes de choses qui n’étaient pas comestibles 

pour nous. Et que dire de toute la fébrilité autour d’un 

autre sapin sans racines qu’on installait à l’intérieur et 

décorait avec le plus grand soin dans une grande pièce 

vitrée. 

Voyant notre enthousiasme grandissant au fur et à me-

sure que la journée avançait, notre mère crut bon de 

nous mettre en garde, mes frères, mes sœurs mé-

sanges et moi. Maman avait bien peur que nous soyons 

déçus demain matin. En effet, par les années passées, 

elle avait remarqué que c’était toujours la petite fille à la 

tuque rouge qui nous apportait notre belle couronne de 

Noël. Maman savait que cette année, elle n’y serait pas, 

car elle avait vu, au début de l’été, le corps inerte de la 

petite fille gisant sur la chaussée. Elle ne l’avait jamais 

revue depuis. Voyant notre entrain s’estomper, maman 

nous rappela aussi que cette journée était spéciale et 

que tout pouvait arriver. Aussi, nous nous sommes en-

dormis, remplis d’espoir, collés les uns aux autres en 

rêvant à notre couronne de Noël. 

Très tôt, le matin de Noël, ma famille et moi, nous nous 

sommes placés sur le bout des branches de pin afin de 

bien observer à l’intérieur de la maison. Il ne fallut pas 

beaucoup de temps pour voir les enfants de la maison 

arriver en courant dans la grande pièce vitrée et ouvrir 

toutes les boîtes qui se trouvaient sous le sapin. La plu-

part des enfants riaient et sautaient en ouvrant la boîte; 

certains se roulaient par terre en criant, tandis que 

d’autres hurlaient en voyant ce que les autres enfants 

avaient sorti de la leur. Vraiment bizarre! Maman nous 

dit que le plus bizarre c’est que les grandes personnes 

qui apportaient toutes ces boîtes n’en ouvraient que 

très peu. Où mettaient-ils tous ces objets? Les maisons 

devaient être très grandes, car ils en rapportaient beau-

coup chaque année. 

Lorsque toutes les boîtes furent ouvertes, je vis la mère 

de la petite fille à la tuque rouge baisser la tête et poser 

ses mains devant ses yeux. Ses épaules se mirent à 

trembler. Soudain, tout le monde dans la pièce se leva 

et l’entoura de leurs bras. Je me retournai pour deman-

der à ma mère ce qui se passait et je remarquai alors 

que maman avait, elle aussi, de l’eau dans ses yeux. 

Quelques gouttes s’échappèrent et tombèrent sur une 

aiguille de pin. Je me penchai avec curiosité et goûtai à 

cette eau. Étonnée, je regardai maman et lui deman-

dai : « Pourquoi cette eau ne goûte-t-elle pas la pluie? » 

Maman prit une grande inspiration et avec une voix 

tremblante me répondit : « Tout simplement parce que 

ce ne sont pas des gouttes de pluie, mais des gouttes 

de cœur! ». Elle s’approcha de moi, m’enveloppa de 

son aile tout en me serrant contre sa poitrine. Peut-être 

pensait-elle à mon petit frère disparu au printemps et 

qui n’aura jamais goûté à une couronne de Noël. Avec 

douceur, je déposai doucement ma tête contre sa poi-

trine. 

© Vecteezy 
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Attirée par le silence soudain, je tournai mon regard 

vers l’intérieur de la maison. Il n’y avait plus personne 

autour du sapin! Tout le monde était parti! Cela voulait-il 

dire que nous n’aurions pas de couronne de Noël? Mon 

cœur se mit à battre de plus en plus fort, ma tête devint 

toute chaude et je me retrouvais avec plein d’eau dans 

les yeux. Pas de couronne à Noël! Moi qui avais tant 

espéré! Je sentis les gouttes s’échapper de mes yeux 

et tomber sur les aiguilles de pin. Lentement, je relevai 

la tête vers ma mère et vis qu’elle regardait dans une 

autre direction. Je tournai la tête et aperçus la maman 

de la petite fille suivie de toute sa famille qui se dirigeait 

vers nous. Elle tenait dans ses mains la plus belle cou-

ronne de Noël! Toute sa famille se serra les uns contre 

les autres en nous regardant et tous avaient des 

gouttes dans les yeux. Doucement, la maman de la pe-

tite fille s’approcha de nous et suspendit la belle cou-

ronne sur une branche à notre portée. Elle avait coiffé 

le dessus de la couronne avec la petite tuque rouge de 

sa fille. Mes yeux se remplirent d’un peu plus d’eau et 

j’entendis ma mère me murmurer à l’oreille : « Il ne faut 

jamais perdre espoir! ». Et dans un même élan, toute 

ma famille se précipita sur la couronne de Noël. C’était 

la fête! 

Le ciel s’invita aussi à la fête. De gros flocons se mirent 

à valser autour de nos deux familles, brillant de mille 

feux, comme si le soleil s’était dispersé dans le ciel. La 

neige virevoltait si lentement, comme si le temps allait 

s’arrêter. Je vis alors la maman de la petite fille s’appro-

cher de moi, ses yeux encore remplis d’eau. Elle me 

fixa droit dans les yeux. Et comme je ne pus détourner 

mon regard, nous sommes restés là, immobiles, à nous 

regarder les yeux dans les yeux. Et en ce matin où la 

magie de Noël suspendait le temps durant un bref mo-

ment, nous avons partagé, elle et moi, nos gouttes de 

cœur. 
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POUR EN SAVOIR PLUS 

Un oiseau de proie miniature.  
La Pie-grièche boréale 
Par Marcel Harnois 

L 
es feuilles ont déserté les arbres. C’est l’au-

tomne. Les branches nues du boisé de bou-

leaux et de trembles se découpent dans le 

ciel. Subitement, surgi de nulle part, un petit 

oiseau gris vient se poser sur la cime d’un arbre. L’ob-

servateur, occupé à faire le décompte des oiseaux de 

proie en migration au SORL, braque sa lunette sur le 

nouveau venu : une Pie-grièche boréale (Lanius excubi-

tor). La première dans Lanaudière ce 22 octobre 2019. 

Au cours des sept dernières années, la Pie-grièche bo-

réale (autrefois appelée Pie-grièche grise) s’est présen-

tée au Site d’observation des rapaces de Lanaudière 

(SORL) bien avant les premières neiges. 

Dates d’arrivée de la Pie-grièche boréale au SORL 

 

 

 

 

 

 

La présence de la Pie-grièche boréale dans le sud du 

Québec varie selon les années, un peu comme celle du 

Harfang des neiges dont les déplacements sont irrégu-

liers. 

Le tableau qui précède montre les variations annuelles 

des dates d’arrivée de cette espèce. Elle se présente 

annuellement dans Lanaudière entre le 18 octobre et le 

8 novembre. Les observateurs, qui font le décompte 

des oiseaux de proie en migration du début de sep-

tembre à la fin de novembre, sont sur place quotidien-

nement (lorsqu’il ne pleut pas…), ils peuvent alors noter 

annuellement son arrivée dans la région avec assez de 

précision. 

 

Répartition 

La Pie-grièche boréale est présente en Eurasie 

(continents d’Europe et d’Asie réunis), dans le nord de 

l’Afrique et en Amérique du Nord où elle niche seule-

ment dans le nord, dans la forêt boréale qui s’étend de 

l’Alaska au Labrador. Elle habite les milieux conifériens 

ouverts ainsi qu’en périphérie des forêts plus denses.  

Au Québec, cette pie niche dans les basses-terres de la 

baie James et de la côte hudsonienne jusqu’au Labra-

dor. Pour la plupart des ornithologues, cette aire de ni-

dification nordique est pour le moins difficile à fréquen-

ter. On rencontre la Pie-grièche boréale surtout en hiver 

lorsqu’elle migre dans le sud du Québec et le nord des 

États-Unis. On peut l'apercevoir, entre autres lieux, près 

des mangeoires où elle attrape de petits oiseaux. 

Caractéristiques 

Bien que très semblable à la Pie-grièche migratrice dont 

la dernière mention dans Lanaudière remonte à 1995 

(un couple avait niché à Le Gardeur), la Pie-grièche 

boréale est un peu plus grande et a le dos d’un gris un 

peu plus pâle que la Pie-grièche migratrice. 

 

NDLR Marcel Harnois, qui a déjà publié ce texte dans le bulletin L’Oriole de la Société d’ornithologie de Lanaudière, 
nous autorise à le présenter dans le bulletin Le Jaseur. 

2013 2014 2015 2016 

21 oct. 25 oct. 18 oct. 26 oct. 

2017 2018  2019 

8 nov Neige : fin du suivi  

le 12 nov.  

22 oct 

Autorisation : M. Terry Sohl 
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Pie-grièche boréale   Pie-grièche migratrice 

 

 

Adulte 

Posé  

 

• L : 25 cm E : 37 cm 

• Masque sombre plus mince; le masque ne s’étend 

pas au-dessus de l’œil 

• Blanc au pourtour de l’œil 

• Bec imposant et visiblement recourbé afin de déchi-

queter ses proies 

• Plumes du front blanchâtres et non noires comme 

la Pie-grièche migratrice; le noir ne se prolonge pas 

au-dessus du bec 

• Dessous blanc légèrement barré de gris 

• Croupion blanchâtre 

• Base claire de la mandibule inférieure et non noire 

comme chez la migratrice 

• Les deux sexes sont semblables. 

 

En vol 

Dessus du dos gris et 

dessus de la queue noir 

avec un peu de blanc 

aux plumes extérieures. 

Rectangle blanc dans 

l’aile moins étendu que 

chez le Moqueur poly-

glotte qui lui ressemble 

tant par la coloration 

générale que par le 

blanc dans l’aile et la 

queue. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Juvénile  

(juillet-avril) 

 

Livrée brunâtre, par-

fois grisâtre; dessous 

plus fortement barré 

que l’adulte. 

 

Peu ou pas de blanc 

dans l’aile. © Denis Murphy © Alain Sylvain  

Comportement 

C’est un oiseau solitaire. Il se perche habituellement au 

sommet d’un arbre, d’un poteau ou encore sur un fil 

électrique à l’affût d’une proie. Cette pie hoche souvent 

la queue. Posée sur le bout d’une branche, elle émet 

un drôle de grognement; une sorte de pot-pourri de 

gazouillis graves, lequel permet à l’observateur de la 

découvrir et de l’identifier.  

Un oiseau de proie! 

Comme les autres Laniidés, la Pie-grièche boréale a 

un comportement alimentaire très spécialisé. Déjà son 

nom latin Lanius, qui signifie « boucher », laisse entre-

voir les talents de l’oiseau, tandis que le terme excubi-

tor, qui se traduit par « sentinelle », définit sa manière 

de chasser.  

Posée sur un perchoir assez élevé, la Pie-grièche bo-

réale surveille les environs à la recherche d’un repas : 

de petits oiseaux, de petits mammifères, de grands 

insectes comme les sauterelles, les scarabées et les 

grillons. Elle ne dédaigne pas les campagnols et les 

amphibiens. Dès qu’elle a repéré une éventuelle proie, 

elle se laisse tomber sur sa victime après un bref vol 

stationnaire. Les proies, grands insectes ou petits ver-

tébrés, sont tuées avec le bec robuste. Son bec recour-

bé permet également de déchiqueter ses prises. La 

victime est transportée en vol et empalée sur les 

épines des buissons, sur des brindilles ou des objets 

fins et pointus y compris ceux fabriqués par l’homme, 

tels les fils barbelés, pour consommation ultérieure, 

selon le cas. 

La Pie-grièche boréale, un petit oiseau avec de 

grandes ambitions. 

© Marcel Harnois 

© Marcel Harnois 



 16 — Le Jaseur — Hiver 2022-2023 

 

BANQUE DE PHOTOS DES MEMBRES DE LA SLOE  

Coups de cœur – Hiver 2022-2023 
Par le comité photo  

 

2018-12-12, Jaseur boréal, Magog 

© André Beauchesne 
2021-11, Harelde kakawi, Biodôme, Montréal 

© André Desrosiers 

2020-02-04, Sizerin flammé, Ayer’s Cliff  

© Carole Muir-Norrie 

2020-01, Pygargue à  tête blanche,  

Nouvelle-Écosse 

© Jacques Mongeau 

2021-01-09, Durbec des sapins, Sherbrooke 

© Chantal Brault 2021-02-01, Nyctale de Tengmalm, 

Boucherville 

© Sylvain Langlois 

Nos photos coups de cœur proviennent de la banque de photos de la SLOE.  Pour cette édition, nous remercions cha-

leureusement Caroline Véronique Connelly, Bernard Héraud et Gaspard Tanguay-Labrosse qui ont formé notre jury  

spécial qui a choisi les plus belles photos dont celle du Harfang des neiges de Joanne Mégré en page couverture.  

Surveillez les appels de photos de la SLOE pour soumettre les vôtres. 
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2021-03-14, Dindon sauvage, forme blanche, Ste-Christine  

© Joan Vallerand 

2021-03, Grand Harle, Magog 

© Charles Dion 

2020-11-24, Sittelle à poitrine blanche, St-Hyacinthe 

© Marc DuBois 

2021-01-16, Fuligule à collier, mâle, Rivière Magog 

© Jean Tessier 

2019-11-03, Gélinotte huppée, mâle, Forestville 

© Bernard Jolicoeur 

2022-01-03, Mésange à tête noire, Sherbrooke 

© Yves Longpré 
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Jeu-questionnaire 

Le mot caché du Jaseur 
Par Francine Boisvert 

Bécasseau à échasses 
Pluvier semipalmé 

Petit Chevalier Petit Chevalier 

Échassiers rassemblés le 25 septembre 2022 à St-Armand, Camping Florent (secteur camping sauvage) 

Photos Dominic Langlois 

TSAÉVIC   

Nom 

 Définition : Au Québec, plusieurs oiseaux les utilisent pour établir leurs nids 

  

 AOUBUND  

Nom 

Définition : Association américaine qui mène le RON (Recensement des oiseaux de Noël) 

 

 BAIPNMI   

Nom 
Définition : Arbuste, espèce de viorne indigène qui fournit de délicieux petits fruits rouges 

   

VOIR LES RÉPONSES À LA PAGE 27  

Réordonnez les lettres pour trouver le mot qui correspond à la solution 
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VOYAGES ORNITHOLOGIQUES 

Un voyage dans les îles? 
Texte et photos Bernard Jolicoeur 

 

A 
u moment où vous lirez ces lignes dans la 

froidure de l’hiver, ce sera le moment de pla-

nifier quelques excursions ornithologiques 

pour le printemps et l’été 2023. 

Le Saint-Laurent nous offre toute une série de possibili-

tés mais l’une d’entre elles se distingue par son origina-

lité, il s’agit de la découverte des îles aux Lièvres et du 

« Brandy Pot » (j’ai toujours de la difficulté avec la tra-

duction littérale « Pot à l’Eau-de-vie ») dans la région de 

Rivière-du-Loup. Les espèces vedettes sont l’Eider à 

duvet qui y niche par milliers alors que le Guillemot à 

miroir, le Petit Pingouin, le Guillemot marmette y séjour-

nent également de même qu’une multitude d’autres es-

pèces qui y sont de passage en migration. 

La conservation et la mise en valeur de ces îles origi-

nent de la vision et de l’esprit d’initiative d’un de nos 

plus grands biologistes québécois, Jean Bédard1, que 

j’ai eu le privilège d’avoir comme prof lors de mes 

études en biologie à l’Université Laval dans les an-

nées 70. Ces îles ont un caractère unique puisqu’à l’ex-

ception de la circulation autour d’un phare, il ne s’y dé-

roulait aucune activité humaine. 

En fondant la société Duvetnor en 1979, M. Bédard et 

ses collaborateurs allaient mettre sur pied une solide 

organisation qui achèterait l’Île aux Lièvres dans un pre-

mier temps grâce aux fonds générés par la vente de 

duvet d’eider (bien entendu, la cueillette est planifiée et 

exécutée de façon à ne pas nuire au succès reproduc-

teur de l’espèce) et par la suite, par le développement 

de tourisme écologique qui rendrait ce paradis acces-

sible au public avide de découverte et de conservation 

de la faune. 

Des chalets, une auberge et du camping sauvage sont 

accessibles sur l’île aux Lièvres, des sentiers d’excur-

sion (40 km tout de même) y ont été aménagés et en-

tretenus régulièrement. Par la suite, Duvetnor a aussi 

entrepris l’acquisition et la restauration du phare de l’île 

du Brandy Pot (ou Pot à L’Eau-de-Vie) où il est égale-

ment possible de séjourner en formule tout inclus 

(nuitée précédée d’un souper gastronomique).  

On se rend dans ces îles à bord de l’un des bateaux de 

la société Duvetnor à partir de la marina de Rivière-du-

Loup. 

Vous trouverez toute l’information nécessaire et bien 

plus encore sur le beau site de duvetnor.com . 

Une seule mise en garde, si cette proposition vous inté-

resse : ne tardez pas trop pour réserver puisque les 

places en chalet et en auberge tout particulièrement 

sont limitées. 

 

1  Jean Bédard possède un doctorat en biologie. 

Petits Pingouins 

L’Eider à duvet 

http://duvetnor.com/
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PARLE, PARLE, JASEUR 

Un vœu pour notre planète Terre 
Par Chantal Quirion 

 

E 
n ce jour de mi-septembre où je commence la 

rédaction de cet article, la pluie ne cesse de 

tomber depuis trois jours. Il fait gris. Il fait 

froid. Je regarde à la fenêtre et me demande 

de quel sujet vous entretenir. Il y a bien sûr la politique 

et les élections qui prennent beaucoup de la place dans 

l’actualité. Et lorsque vous lirez ces lignes, certains 

d’entre vous auront gagné 

et d’autres, perdu leurs 

élections. Peu importe le 

résultat, cette élection au-

ra, au moins, eu le mérite 

de mettre l’environnement 

au programme des partis 

politiques. 

Puis soudain, par la fe-

nêtre, je remarque une 

femelle colibri qui butine 

les vivaces de mes plates-

bandes et se délecte du 

nectar de l’abreuvoir à coli-

bris. Elle est bien dodue. 

Elle a fait de bonnes ré-

serves. J’ai froid pour elle. 

Les nuits sont de plus en 

plus froides et j’espère qu’elle 

nous quittera bientôt avant les premières gelées. Elle a 

si long à faire! Avec tous ces ouragans et tempêtes tro-

picales que nous annonce la météo, les traversera-t-

elle? Réussira-t-elle sa migration? Reviendra-t-elle l’an 

prochain? Elle qui lutte quotidiennement pour sa vie, je 

me sens privilégiée d’être au chaud, d’avoir à manger 

sur ma table et d’avoir un toit pour dormir. Sommes-

nous suffisamment conscients de cette chance? 

Sommes-nous prêts à faire des efforts supplémentaires 

pour garantir à tous les êtres vivants de conserver, 

d’avoir ou de retrouver cette chance? Je suis heureuse 

de voir la jeunesse s’en préoccuper. Je vois leurs in-

quiétudes vis-à-vis de l’avenir. Dans un reportage, j’ai 

même entendu une jeune femme se questionner sur la 

pertinence d’avoir des enfants dans le contexte mondial 

actuel, ce qui en dit long sur leurs préoccupations. Et 

toutes ces guerres de territoire, de pouvoir… 

Notre planète est si belle. Nous le constatons à cha-

cune de nos sorties, nous qui aimons les oiseaux. Je 

m’inquiète pour eux aussi, comme pour tout ce qui vit 

autour de nous. Les scientifiques nous inondent d’aver-

tissements quant aux changements climatiques. Nous 

les voyons ces changements et les effets sur notre en-

vironnement. 

Soudain, des phrases 

me reviennent à l’esprit. 

Je les avais souvent 

entendues dans ma jeu-

nesse. Cela se passait 

le dimanche dans un 

imposant bâtiment. Un 

monsieur, vêtu d’une 

grande cape blanche, 

perché sur une petite 

estrade, terminait tou-

jours son discours avec 

ces simples mots mais 

encore tellement d’ac-

tualité : « Aimez-vous 

les uns, les autres » et 

« Je vous laisse la paix, 

je vous donne ma paix ». 

Puis, d’autres phrases s’en-

chaînent, entendues plus récemment à la télévision ou 

au cinéma : « Un petit pas pour l’homme, mais un grand 

pas pour l’humanité » et « Que la force soit avec toi ». 

Nous avons tellement de défis qui nous attendent con-

cernant les changements climatiques. Ne restons pas 

passifs devant l’avenir. Nous avons chacun notre part à 

faire. 

Lorsque vous lirez ces lignes, alors que nous commen-

cerons bientôt l’année 2023, je nous souhaite la sa-

gesse, la volonté et le courage de faire les efforts né-

cessaires, un petit geste à la fois. Chacun de notre cô-

té, mais surtout tous ensemble, car « l’union fait la 

force ». Marchons dans la même direction, dans le but 

de protéger notre planète, car c’est sa nature qui nous 

permet d’y vivre!  

Que la force soit avec nous! 

© Vecteezy 
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Rapport annuel 2021-2022 du  
président sortant 
Par Philippe Rivard 

Nous publions le rapport 2021-2022 du président con-

cernant les activités de la SLOE pour son année finan-

cière du 1er juillet 2021 au 30 juin 2022. 

Conseil d’administration. Le conseil d’administration 

s’est réuni neuf fois cette année, chaque fois en mode 

virtuel.  

Comité des activités/conférences. Le comité des activi-

tés s’est réuni à cinq reprises. Avec l’allègement des 

mesures sanitaires, le comité a pu reprendre ses activi-

tés au même rythme qui existait avant la pandémie. Au 

total, ce sont 35 sorties qui ont eu lieu un peu partout 

sur le territoire au cours des douze derniers mois. À 

cela s’ajoutent quatre excellentes conférences qui ont 

eu lieu au Musée de la nature et des sciences de Sher-

brooke et au centre communautaire de Lennoxville. Si 

la passerelle Zoom nous a bien dépannés l’année der-

nière, rien ne vaut une conférence en présentiel et le 

plaisir de se retrouver.  

Grand défi ornithologique et activités de baguage. La 

SLOE a participé à la première édition du Grand défi 

ornithologique des parcs nationaux au parc national du 

Mont-Orford, un projet pilote qui risque de se répéter 

l’an prochain. Nous avons eu également deux activités 

de baguage d’oiseaux qui ont été fort populaires et très 

appréciées de nos membres.  

Bénévolat. Certains membres du conseil d’administra-

tion ou du comité des activités agissent comme guides 

bénévoles pour des organismes à but non lucratif de 

Sherbrooke, comme Sercovie et Plein-air interculturel 

de l’Estrie. Cette collaboration contribue au rayonne-

ment de la SLOE. De plus, plusieurs membres partici-

pent chaque année à des inventaires d’oiseaux sur le 

territoire de l’Estrie, à la demande de plusieurs orga-

nismes. Il s’agit d’un bel apport de nos membres à la 

science participative. 

Participation à l’encan Québec-Oiseaux. Cette année, 

nous avons participé à l’encan en offrant plusieurs lots. 

Un membre a offert une sortie guidée alors que des 

membres du comité photo ont offert deux ateliers pho-

to. Tous les lots ont trouvé preneurs et ont permis 

d’amasser plus de 1 000 $ pour le bénéfice de la Zone 

jeunesse de QuébecOiseaux. 

Comité photo. Le comité a été très actif, tant par sa 

participation au bulletin Le Jaseur que par sa collecte 

de photos pour la banque de la SLOE. Outre sa partici-

pation à l’encan, le comité a organisé deux ateliers pho-

to et conçu les documents d’accompagnement. 

Comité environnement. Ce comité a été créé à l’au-

tomne 2021. Son mandat est de s’occuper des dossiers 

environnementaux et des nichoirs. Des démarches ont 

été entreprises auprès de la Ville de Sherbrooke pour 
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que celle-ci consente à la création d’un comité dans le 

but d’obtenir la certification Ville amie des oiseaux, un 

programme de Nature Canada.  

Soixante nichoirs à hirondelles bicolores ont été cons-

truits par des membres bénévoles cet hiver avec du 

bois fourni par des membres. La moitié de ces nichoirs 

sont déjà installés et ont hébergé plusieurs familles 

d’Hirondelles bicolores et Merlebleus cet été. Les de-

mandes d’installation de nichoirs passent par nos ex-

perts qui donnent leurs recommandations. 

La SLOE adhère au principe de crédit carbone. Des 

sommes seront remises à QuébecOiseaux une fois l’an, 

en fonction des kilomètres parcourus lors de nos activi-

tés. 

Nous avons déposé une demande d’admissibilité pour 

que la SLOE soit reconnue comme organisme admis 

par la Ville. Le dossier est en cours d’évaluation. Cette 

demande, si elle est acceptée, facilitera nos contacts 

avec la Ville et nous donnera plus facilement accès à 

des locaux. 

Recensement des oiseaux de Noël. Le Recensement 

des oiseaux de Noël a eu lieu en décembre dernier, en 

collaboration avec le Saint-Francis Valley Naturalists’ 

Club. Les résultats sont dans la moyenne : 55 espèces 

et plus de 39 599 individus. Toutes ces observations 

ont demandé beaucoup de travail aux équipes. Au total, 

nous avons parcouru 143 kilomètres à pied, 

779 kilomètres en auto qui ont nécessité 72,4 heures à 

pied et 77,5 heures en auto. Tout un travail d’équipe! 

LES COMMUNICATIONS  

Le Jaseur. L’équipe du bulletin Le Jaseur poursuit son 

excellent travail d’édition et de mise en page. Plusieurs 

membres y collaborent, tant par leurs textes que par 

leurs photos.  

Guide des 40 sites. Le guide des 40 sites a été publié et 

distribué gratuitement aux membres en début d’année. 

C’est un ouvrage de grande qualité, utile pour découvrir 

notre région et pour faire connaître la SLOE. 

Site internet. Nous avons environ 500 visiteurs par mois 

et quelques mois près de 1 000 visiteurs. Le site est 

très populaire. 

Boîte courriel info-sloe. La boîte courriel constitue un 

outil de choix pour communiquer avec nous, plus de 

300 courriels ont été traités concernant des questions 

ornithologiques, des renouvellements, etc.  

Forum Ornitho-SLOE. Le forum est toujours aussi popu-

laire. Il y a eu 962 messages pour 471 sujets. Nous 

avons 312 membres actifs sur le forum. 

Pages Facebook et Instagram. Le groupe Facebook   

dénombre 1 281 membres, 2 925 publications, 

12 212 commentaires et 72 857 réactions et est en 

constante augmentation. 

Remerciements. Il est important pour moi de remercier 

toutes ces personnes bénévoles qui travaillent pour 

votre organisme. Plus particulièrement votre C. A.  

composé de Sylvie Desmeules, André Beauchesne, 

Patrick Filiatrault, Serge Mercier, Lise Leblanc, Stephen  

Bruneau, Denis Boisvert, Sylvain Langlois, Mario  

Poirier.  

Je souligne également l’implication des personnes dans 

les comités; celles-ci effectuent un travail remarquable. 

La SLOE est un organisme dynamique qui fonctionne 

grâce à la participation des membres à ses activités. 

Alors, merci à tous pour votre belle présence durant 

toute l’année.  
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Collations pour oiseaux 
Avec l’hiver qui arrive à grands pas, il est temps de préparer les collations pour les oiseaux. 

 

PETITS MUFFINS DE NOËL POUR OISEAUX 

   2/3 tasse de farine tout usage 

   1 1/3 tasse de farine de blé entier 

   2 c. à thé de poudre à pâte 

   1 tasse de graines de tournesol décortiquées 

 Étape1 1/2 tasse de raisins secs hachés finement 

   1/2 tasse de cerises sèches hachées  finement 

   1/2 tasse d’arachides écaillées 

   1/2 tasse d’abricots séchés hachés finement 

   1/2 tasse de pommes hachées finement 

   6 tranches de bacon cuit haché 

   1 œuf 

  

 Étape 2 2 c. à table de sirop de maïs (brun foncé) ou de mélasse 

   1 tasse de lait 

   3 c. à table de beurre fondu 

 

 Mélanger les 10 premiers ingrédients dans un bol.  

 Dans un autre bol, mélanger ensemble : œuf, lait, beurre  et sirop. 

 Ensuite, combiner les deux mélanges et bien brasser. Mettre dans des moules à muffin graissés. 

 Cuire au four à 400o F de 20 à 25 minutes.  

(Tirée du bulletin L’Oriole, hiver 2015) 

PAIN D’OISEAUX POUR BÛCHE (SUIF) 

1 partie de farine 

1 partie de flocons d’avoine (gruau nature)  

4 parties de semoule de maïs 

2 parties de graisse (ex : margarine) 

2 parties de beurre d’arachides 

 

Mélanger le tout. Garder les portions non utilisées au réfrigérateur. 

(Tirée d’un épisode de l’émission 1-888oiseaux) 

PAIN D’OISEAUX 

5 c. à thé beurre d’arachides 

1 tasse de gras (suif, récupération du gras de bacon) 

3 tasses de farine d’avoine 

1/2 tasse de farine 

5 c. à table de raisins secs 

5 c. à table de graines de tournesol 

 

Faire fondre le gras dans un chaudron. Ajouter les autres ingrédients. Mettre dans un bol de crème glacée au con-

gélateur pendant une nuit. Accrocher tout simplement dans un sac à oignons ou encore dans un grillage conçu à 

cet effet disponible dans la plupart des quincailleries. 

(Tirée du bulletin du Centre de conservation de la faune ailée Nature Expert) 

N.B. : Vous avez des idées de fabrication de collations pour les oiseaux? N’oubliez pas de les prendre en

 photos pour nous les acheminer en vue d’une dossier spécial  pour la parution de l’hiver prochain.  
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 CINÉMA-OISON 

La Sterne 

arctique 

 
Par Francine Boisvert 

Nouveaux membres 

Hiver 2022-2023 

 

Debra Surjadinata et Yan Stambouli, Hélène Brassard, Mael Gerin, Lizianne Desrochers, Normand Themens, 

Jean Lafond et Guylaine Bahl, Isabelle Tremblay, Jean Rock, Amélia et Angélique Drouin, 

Claude Thibaudeau, Michèle Potvin, Stéphane Gauthier 

Saviez-vous que la Sterne arctique détenait le record de 

la plus longue migration : l'équivalent de quatre  

allers-retours Terre-Lune? Qu’au cours d'une vie, qui 

peut durer jusqu'à 34 ans, une Sterne arctique peut  

parcourir 3 millions de kilomètres? La première vidéo 

nous brosse un rapide portrait de ce courageux et  

splendide oiseaux.  

Longue tradition de plus de 100 ans, toutes les années, 

les amateurs d’ornithologie de tous acabits participent au 

recensement des oiseaux (RON). Quelques courtes  

vidéos donnent un aperçu de cette activité qui se vit ici et 

ailleurs.  

Dans la dernière vidéo, treize oiseaux et un écureuil vous 

souhaitent un joyeux Noël.  

La Sterne arctique, l'oiseau qui peut parcourir l'équivalent de 4 allers-retours Terre-Lune (2 min 19 s) 

https://www.francetvinfo.fr/animaux/bien-etre-animal/video-lasterne-arctique-l-oiseau-qui-peut-parcourir-l-

equivalent-de-4-allers-retours-terre-lune_3224101.html 

Le recensement des oiseaux de Noël d’Ottawa (7 min 57 s) 

https://www.facebook.com/tfoONfr/videos/254492063445111/ 

Le recensement des oiseaux, une tradition de Noël (2 m 46 s) 

https://www.youtube.com/watch?v=1bc8Tvk0fkk 

Recensement des oiseaux de Noël 2021 (1 min 21 s) 

https://www.youtube.com/watch?v=CTaLXn-vCZg 

Joyeux Noël avec 13 oiseaux et un écureuil (2 min 23 s) 

https://www.youtube.com/watch?v=9X5nKTtVp_E 

https://www.francetvinfo.fr/animaux/bien-etre-animal/video-lasterne-arctique-l-oiseau-qui-peut-parcourir-l-equivalent-de-4-allers-retours-terre-lune_3224101.html
https://www.francetvinfo.fr/animaux/bien-etre-animal/video-lasterne-arctique-l-oiseau-qui-peut-parcourir-l-equivalent-de-4-allers-retours-terre-lune_3224101.html
https://www.facebook.com/tfoONfr/videos/254492063445111/
https://www.youtube.com/watch?v=1bc8Tvk0fkk
https://www.youtube.com/watch?v=CTaLXn-vCZg
https://www.youtube.com/watch?v=9X5nKTtVp_E
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EXCURSIONS ET ACTIVITÉS 

Hiver 2022-2023 
Par la comité des activités 

 

Vu l’affluence régulière à nos activités, la participation à nos sorties et à nos conférences sera strictement 

limitée aux MEMBRES de la SLOE. 

Pour toute sortie, il faudra respecter les normes sanitaires émises par le gouvernement et en vigueur 

à ce moment-là.  

Veuillez noter qu'une confirmation de chacune des activités sera envoyée en temps et lieu aux 

membres inscrits au forum Ornitho-SLOE et aussi publiée sur la plateforme Facebook et sur la page 

Web de la SLOE.  

L’INSCRIPTION EST OBLIGATOIRE pour chacune des sorties auprès de la personne qui en est res-

ponsable. Elle doit se faire seulement à partir de DEUX SEMAINES avant la sortie. Dans la mesure du 

possible, il y aura un guide pour chaque groupe de 10 personnes inscrites. 

Pour les projets qui impliquent de longs déplacements en voiture, nous avons indiqué un montant 

suggéré pour les membres qui choisissent de faire du covoiturage. 

SAMEDI 17 DÉCEMBRE 2022 

Recensement des oiseaux de Noël 

Activité d’une journée, du lever au coucher du soleil 

ou moins, selon votre disponibilité. Les participants 

sont regroupés en équipes formées de débutants et 

de gens d’expérience pour découvrir les oiseaux qui 

demeurent avec nous en hiver. Le territoire est com-

pris dans les environs de Sherbrooke et de Magog. 

L’activité peut se faire à pied, en raquettes, en voi-

ture, à votre goût. La tenue du souper communau-

taire (potluck) sera annoncée plus tard sur  

Ornitho-SLOE si elle a lieu.   

INSCRIPTION OBLIGATOIRE : communiquer avec 

la responsable pour choisir votre territoire. Les  

inscriptions doivent se faire au plus tard le 10  

décembre. 

Niveau de difficulté : facile 

Durée : du lever au coucher du soleil ou quelques 

heures, en fonction de vos disponibilités 

Responsables : Camille Dufresne 

819 563-9917 

camdu@videotron.ca 

Gary McCormick : gary.mccormick@ubishops.ca  

 

SAMEDI 7 JANVIER 2023 

Tournée des mangeoires à Sherbrooke 

Parfois, en hiver, nos mangeoires nous réservent de 

bien belles surprises. Nous n'avons qu'à nous rappeler 

la présence du Pic à ventre roux, du Troglodyte de  

Caroline et de Mésanges bicolores à nos mangeoires 

urbaines, par les années passées. Que nous réservent-

elles cette année? Nous vous invitons à le découvrir 

avec nous lors de cette activité. Prendre note qu'en cas 

de mauvais temps l'activité sera remise au lendemain. 

INSCRIPTION OBLIGATOIRE 

Rendez-vous : 8 h au stationnement du parc Jacques-

Cartier, le long de la rue Marcil 

Durée : 4 h environ 

Niveau de difficulté : facile  

Responsable : Mario Poirier 

819 791-4702  

poima@videotron.ca 

MESSAGE IMPORTANT 

mailto:camdu@videotron.ca
mailto:gary.mccormick@ubishops.ca
mailto:poima@videotron.ca
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SAMEDI 21 JANVIER 

Le long de la rivière Magog 

Nous renouvelons cette excursion qui a eu beaucoup 

de succès les années passées. Nous explorerons les 

différents sites de la rivière Magog qui seront libres de 

glace pour découvrir les oiseaux hivernants, en com-

mençant par le parc du Barrage à Sherbrooke. Nous 

tenterons d’observer, entre autres, le Garrot d’Islande 

présent depuis quelques hivers sur la rivière. Habillez-

vous chaudement! 

INSCRIPTION OBLIGATOIRE 

Rendez-vous : 8 h 30, rue Frédéric-Paré à Sher-

brooke, en face du parc à chiens. 

Durée : 3 h 30 

Niveau de difficulté : facile, quelques kilomètres de 

marche sur sentiers enneigés. 

Responsables : Sylvie Desmeules et André Savary  

819 620-3281 

sylviedesmeules@videotron.ca 

 

SAMEDI 4 FÉVRIER 

La région de Baie-du-Febvre   

Nous reprenons cette sortie de l’an passé qui nous 

avait permis d’observer des Harfangs des neiges, ce 

qui demeure fort difficile en Estrie. Nous parcourrons 

les différents chemins aux alentours de  

Baie-du-Febvre, afin de les découvrir, mais aussi dans 

l’espoir de voir aussi différentes espèces hivernales 

dont le Plectrophane des neiges, bien entendu, et pour-

quoi pas le Plectrophane lapon!  

Montant suggéré pour le covoiturage : 15 $ 

INSCRIPTION OBLIGATOIRE 

Rendez-vous : 8 h 30, devant le Tim Hortons, en face 

du Carrefour de l’Estrie 

Durée de l'activité : toute la journée. Retour prévu en 

fin d'après-midi ou avant selon les participants. Prévoir 

un lunch ou un dîner au restaurant.  

Niveau de difficulté : facile (circuit en voiture)  

Responsable : Alain Perras  

819 571-9378 

balbuzard58@hotmail.com 

 

 

VENDREDI 17 AU LUNDI 20 FÉVRIER  

Grand dénombrement des oiseaux de février 

(GDOF) 

Le grand dénombrement des oiseaux de février est un 

évènement annuel d’une durée de quatre jours. C’est 

gratuit et ouvert à tous les observateurs d’oiseaux, de 

tous âges, de partout en Amérique du Nord. Vous pou-

vez le faire de votre balcon ou aller encore en ville ou à 

la campagne. Les informations recueillies aident à dres-

ser un portrait en temps réel de la répartition des oi-

seaux aux quatre coins du continent. Nous avons été 

un bon groupe de la SLOE à y prendre part les années 

passées et nous vous invitons à y participer en grand 

nombre cette année. Pour ce faire, rien de plus simple, 

vous n'avez qu'à compiler vos observations sur un feuil-

let eBird. 

Site internet du GDOF : http://gbbc.birdcount.org/?

lang=fr 

Renseignements : Bernard Héraud 

819 566-0438 

bernard.heraud@videotron.ca 

 

SAMEDI 25 FÉVRIER  

Conférence de Émile Brisson-Curadeau : Entre 

drone et GPS, la technologie au service de la  

recherche aviaire 

Au début des années 90, les premiers transmetteurs 

satellites miniatures étaient installés sur des albatros. 

En à peine 30 ans, le développement de la technologie 

miniature a explosé : des GPS, des profondimètres, 

des accéléromètres, voire des caméras sont posés sur 

des oiseaux de plus en plus petits. Sans compter les 

drones, qui sont de plus en plus utilisés pour compter 

ou étudier les oiseaux. Lors de cette conférence, nous 

revisiterons ces technologies et verrons des exemples 

concrets du type de données qu'elles peuvent récolter.  

Amateur d'ornithologie depuis son tout jeune âge, c'est 

en travaillant en Arctique que notre conférencier a déci-

dé d’en faire une carrière. Son parcours en recherche 

l'a amené à travailler maintes fois avec les micro-

technologies pour étudier les oiseaux, que ce soit en 

utilisant des drones pour compter des Guillemots de 

Brunnich ou des GPS pour suivre des Manchots royaux 

en Antarctique. 

Heure et lieu : 13 h 30 au Musée de la Nature et 

des sciences, 225, rue Frontenac à Sherbrooke 

Coût : gratuit pour les membres de la SLOE 

mailto:sylviedesmeules@videotron.ca
mailto:balbuzard58@hotmail.com
http://gbbc.birdcount.org/?lang=fr
http://gbbc.birdcount.org/?lang=fr
mailto:bernard.heraud@videotron.ca
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(présentez votre carte AVANTAGE) et pour les 

membres du musée 

Durée : 2 heures 

Responsable : Benoît Turgeon, 819 993-1911 

benoitturgeon2018@gmail.com 

 

SAMEDI 4 MARS    

Excursion dans la région de Compton 

Comme les années passées, nous vous proposons 

d’explorer les chemins dans la région de Compton où 

nous avons de bonnes chances de voir des Pygargues 

à tête blanche et des Plectrophanes des neiges. Nous 

irons là où des mentions intéressantes auront été rap-

portées peu de temps auparavant. Des précisions se-

ront envoyées sur le forum Ornitho-SLOE dans les 

jours précédents. 

Montant suggéré pour le covoiturage : 5 $ 

Rendez-vous : 8 h, place Belmont, Sherbrooke (devant 

le 1965, rue Belvédère sud, au coin Belvédère Sud et 

rue Thibault) 

Durée : Retour à la place Belmont pour 13 h,  

en principe 

Niveau de difficulté : facile (circuit en voiture) 

Responsable : Bernard Héraud 

819 566-0438 

bernard.heraud@videotron.ca 

 

SAMEDI, 18 MARS  

Virée à St-Armand 

Nous vous proposons de retourner dans ce secteur au 

sud du Québec dans lequel le printemps est plus hâtif 

et où on retrouve aussi des espèces dignes de mention 

comme la Chouette rayée, la Pie-grièche boréale, le Pic 

à ventre roux, le Merlebleu de l’Est, la Mésange bico-

lore et bien d’autres surprises. 

Montant suggéré pour covoiturage : 15 $  

INSCRIPTION OBLIGATOIRE 

Dîner : apportez votre lunch (pas de restaurant sur 

place). 

Rendez-vous : 7 h 30 devant le Tim Hortons, en face du 

Carrefour de l’Estrie 

Durée : toute la journée (retour pour le souper) 

Niveau de difficulté : facile (circuit en voiture) 

Responsable : Alain Perras 

819 571-9378 

balbuzard58@hotmail.com 

SAMEDI 25 MARS  

Conférence de Louis Mercier : À propos des noms 

d’oiseaux 

Divers aspects complémentaires de la dénomination 

des oiseaux seront successivement abordés, dont 

l’origine linguistique des noms français actuels, les 

principaux procédés de dénomination, les différences 

de statut et d’extension, la variation géographique, 

l’évolution de la nomenclature et le dictionnaire histo-

rique. 

Professeur retraité de l’Université de Sherbrooke, 

Louis Mercier s’intéresse au contenu des diction-

naires depuis plusieurs décennies, et notamment à la 

façon dont ceux-ci décrivent les particularités du fran-

çais québécois et les noms d'espèces naturelles. De-

puis les années 1980, il a collaboré à la rédaction de 

trois dictionnaires québécois, dont le dictionnaire Usi-

to, dans lequel il a supervisé l’ensemble du traitement 

du vocabulaire de la faune et de la flore et contribué à 

assurer une meilleure description des noms des es-

pèces nord-américaines. Depuis le début de sa re-

traite, il se consacre à la rédaction d’un dictionnaire 

historique des principaux noms français des oiseaux 

du monde, dont plus de 500 articles sont déjà acces-

sibles en ligne. 

(https://nfom.recherche.usherbrooke.ca/). 

 

Heure et lieu : 13 h 30 au musée de la nature et des 

sciences, 225, rue Frontenac à Sherbrooke 

Coût : gratuit pour les membres de la SLOE 

(présentez votre carte AVANTAGE) et pour les 

membres du musée 

Durée : 2 heures 

Responsable : Benoît Turgeon  

819 993-1911 

benoitturgeon2018@gmail.com 

 

 

 

 

 

 

 

Réponses du jeu-questionnaire : 

 

Cavités   -   Audubon   -   Pimbina 
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